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— Il faut vraiment arrêter avec cette 
manie de me forcer à poster des Opus 
sur des jours fériés. Ça fait bosseur 
forcené, ce que je refuse carrément 
d'assumer. C'est contre ma religion.

— Tu n'as PAS de religion espèce de 
gougnafier des îles. Tu es tellement 
un mécréant que tu refuses de te dire 
athée depuis que tu as vu l'étymologie 
du mot. Et crois moi, sincèrement, de 
tout mon cœur, de ma part et de celles 
de ceux qui te connaissent : personne 
ne te prend pour un bosseur. Si c'est le 
genre de réputation qui t'inquiète, sois 
rassuré, tu ne crains rien.

— Heu… merci ?
— De rien. On en reparle le 1er Mai ?
— Ah. Pourquoi ?

Mariage au sommet ( 1/3 – par Rafael )

Cette section se penche sur le mariage tant attendu de Brillant et Maerialle. Selon 
votre campagne, ledit mariage se fait peut-être dans des circonstances bizarres ou 
baroques, et le marié a peut-être une petite amie dans l'assistance. Mais après tout, 
le mariage dérigion n'est pas une histoire de sentiments. C'est de la politique, du 
commerce, de la diplomatie, et dans les cas extrêmement heureux, du cul. L'amour est 
la cerise alcoolisée sur le gâteau officiel. 

Ce mariage sera surtout l'occasion pour les PJs de...
– se frotter à la belle société et de découvrir les complots à la mode
– faire la fête, ce que les joueurs adorent généralement, autant que les PJs
– croiser des figurants importants et conclure quelques alliances
– ou faire quelque bourdes pour se faire des ennemis tout neufs
– profiter de l'occasion pour enquêter sur une amie disparue (Moyanne)
Pour vous ce sera l'occasion de...
– leur fournir des pistes pour la conclusion de la campagne
– de leur mettre de nouveaux bâtons dans les roues s'ils se débrouillent trop bien
– de placer vos pions pour les derniers scénarios, La seconde aube en particulier 
Voilà donc le programme général, pour ce qui est de l'utilité du scénario. Pour vous 

faciliter la lecture, nous commencerons par une présentation des festivités (Opus 290), 
avant de vous proposer une découverte des figurants et des complots en cours dans les 
beaux quartiers (Opus 291). Enfin , nous finirons avec une révélation amusante et un 
portrait de figurant un peu particulier (Opus 292). 

RSVP 
Les festivités rassemblent donc deux familles, essentiellement représentées par leurs 

grandes figures, ainsi que les alliés, concurrents proches et partenaires particuliers en 
tout genre. À nouveau, j'insiste, le mariage dérigion n'est pas une occasion intime de 
réunir les proches. C’est avant tout une réunion sociale et une occasion de négocier ou 
de rencontrer des partenaires éventuels. 

Une seule exception : la petite table. Cette section particulière est réservée aux gens 
que les mariés ont voulu inviter pour des raisons diverses, mais qui ne prendront pas 
nécessairement part aux affaires importantes. Selon le mariage, ce pourra être des 
proches qu'on a voulu inviter malgré leur incapacité sociale, des gêneurs qu'on devait 
inviter absolument mais qu'on signale ainsi comme insignifiants, ou des petites gens 
qu'on honore en les invitant à voir le faste… mais de loin. 

Pour ce mariage, ce sera surtout une table composée d'amis des époux, de gens 
auxquels ils veulent faire plaisir. Enfin, les PJs seront là évidemment, et se retrouveront 
assis à côté de Rusht et de ses hommes qui forment maintenant la garde officielle de 
Brillant. 

AU PROGRAMME CE WEEKEND…
Comme toute bonne occasion sociale dérigione, le week-end du mariage est 

soigneusement planifié et organisé pour optimiser l'amusement global et officiel. Il 
prévoit aussi des pauses opportunes pour faciliter les négociations et les rencontres 
discrètes. En somme, tout est fait pour que tout le monde y trouve son compte.
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Sati matin
Accueil des invités à la résidence Belanche-de-Grés-d’Acques.
   & Répartition en suites, au goût des invités
Les PJs s'apercevront vite que Brillant a laissé des instructions les concernant. Ces 

instructions collent évidemment à la manière dont les PJs et le petit couple – et la 
véritable amoureuse – se sont entendus pendant le Massacre des innocents. Cela peut 
aller d'un respect mêlé d'une vague crainte, à une amitié franche et sincère.

Sati midi
Premier repas de fête
C'est un banquet léger, offert par une guilde proche des Ombres d'Egide. Buffet de 

poissons, de fruits de mer et de trucs plus ou moins dans le thème. C'est une rareté 
à Pôle, coupée de la mer après la prise de la Côte noire. Mais la guilde Monpercé est 
précisément spécialisée dans la négociation et l'achat de produits de cette région. Cela 
entretiendra des discussions sur la possibilité de commerce avec l'Hégémone, alors que 
la guerre se poursuit.

C'est l'occasion de montrer à vos joueurs à quel point les Porteurs sont rares et 
bizarrement perçus par la noblesse. Autant la famille de Brillant, militaire dans l'âme, 
sait à quoi s'en tenir, autant beaucoup d'autres familles seront larguées ou à côté de 
la plaque. Pour beaucoup, c'est la première fois qu'ils croisent un Porteur « actif ».  
Les autres fois, c'était juste un gars aperçu de loin, ou un garde silencieux.

C'est l'occasion de leur manquer de respect, de les faire se sentir adulés ou méprisés, 
selon l'interlocuteur. C'est aussi le moment de leur faire s'apercevoir que la majorité 
des nobles ne les craignent pas, protégés par leurs statuts et leurs certitudes. Une bonne 
expérience de vie pour certains.

Sati après midi
Hommage aux ancêtres
Pour rendre hommage aux origines Dess de la famille de Brillant, le lige impérial 

offre aux époux une sélection de magnifiques chevaux venus directement des meilleurs 
élevages de la Nation. C'est une magnifique cérémonie, où chacun se serre la main 
en s'assurant d'une amitié éternelle, honneurs, émotions, toutes ces conneries. Dès la 
cérémonie passée, on s'entretient dans tous les coins sur la signification du cadeau, ce 
qu'il convient d'en faire, et combien les chevaux ont pu coûter à l’empereur.

Puis, pour rentabiliser immédiatement les choses, on annonce une course de rues 
autour du palais Belanche-de-Grés-d’Acques. Le quartier est assez plat – disons 
plus plat que la moyenne de Pôle – avec juste quelques escaliers négociables pour un 
canasson, et une ou deux rues bien droites pour des pointes de vitesse. Le lige impérial, 
ravi, annonce qu'il prime la course et donnera quelques terres au vainqueur. 

Pour le participant moyen, c'est assez amusant, mais pour quelques personnes cela 
veut dire un titre de noblesse en bonne et due forme. Noblesse plus que mineure bien 
sûr… mais noblesse tout de même. Si vos PJs sont intéressés, Brillant leur obtiendra 
une place dans la course. À eux de voir lequel participera. Brillant sera au départ 
évidemment, ainsi que sa garde du corps, une hysnatone bien connue.

L'après-midi se termine donc sur une course de chevaux dans les rues du petit 
quartier. Autrement dit, une quinzaine de carnes hargneuses et énervées, montées sur 
des chevaux presque aussi stressés, lancés dans des rues inadaptées, aux angles trop 
nets, inégales et dangereuses. D'ailleurs, prévenir les riverains aurait pu être une bonne 
idée, mais c'est passé à l'as. Donc, sont à prévoir :

– Quelques passants divers, plus ou moins jouasses, plus ou moins conciliants. 
– Une terrasse de dégustation de boissons épicées, bien remplie, avec tables, ombrelles 

et clients terrifiés.
– Une école de demoiselles revenant de promenade, avec deux gardes qui ne 

comprendront pas du tout le côté festifs de l'événement.
– Et pour finir un petit marché d'artisanat d'art, avec une prestation d'un souffleur 

de verre et exposition de cerfs-volants peints par un artiste batra prometteur. Bien 
fréquenté, bien dangereux…

S'il y a des dégâts, les deux familles seront désolées, mais le lige impérial pèsera de 
tout son poids pour minimiser l'incident. La milice interviendra même pour évincer 
les éventuels fâcheux, pendant que le lige distribuera les cestes sans compter pour 
rattraper sa bourde. 

Évidemment, si quelqu'un fait remarquer que tout cela était une mauvaise idée, 
limite stupide, mal exécutée, le pénible sera aussitôt mis au pas et prié d'aller faire du 
mauvais esprit plus loin…
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Sati soir
Buffet à la chandelle, puis fêtes des fleurs
Le buffet sera servi sur une terrasse élevée entourant les tours de la résidence. 

Ambiance cosy, intime, propice aux négociations et aux discussions discrètes. 
La fête des fleurs qui suivra est simplement une partouze mondaine tout ce qu'il y 

a de plus classe. Les invités verront débarquer une sélection de beautés des deux sexes, 
envoyées par deux maisons de passe à la mode. 

Selon votre groupe – et votre table – cette soirée risque d'être assez différente, mais 
pour ceux qui ne fuiront pas tout de suite, ni ne se vautreront dans le stupre le plus 
impie, posons quelques pistes de scénario.

Les deux maisons fournissant les prostitués sont
– Les Feuilles d'or – style classe, esclaves uniquement, aussi jeunes et beaux que 

possible. Les patrons sont affiliés au Plaisir infini et les prostitués sont formés et 
entraînés. Tous portent un collier ras du cou en or décoré de motifs végétaux. Les 
feuilles essaient de se faire une réputation de maison de standing, et leurs « produits » 
sont des mets de luxe.

– Le Dess’ir de Pôle – est une institution du Vieux camp, et une maison très 
ancienne. Évidemment, l'endroit a changé cent fois de propriétaire, mais l'actuel est un 
traditionaliste, polard jusqu’au trognon. Sa maison recrute dans toutes les rues, recher-
chant les prostitués doués et passionnés par leur travail. Les esclaves qui s'ajoutent à ça 
sont qualifiés d'apprentis, et se voient offrir leur liberté s'ils gagnent assez d'argent en 
accompagnant leur « maître » pendant son labeur. Cela donne donc un bordel de gens 
extrêmement dédiés à leur tâche. Bizarre mais diablement efficace.

Deux incidents amusants pour émailler la soirée ?
– Une esclave des Feuilles d'or va faire une esclandre, s'agrippant à un jeune officier 

de la milice invité. Elle essaiera d'expliquer qu'elle est une citoyenne dérigione, vendue 
illégalement par un malfrat qui l'a séduite et droguée avant de la refourguer au bordel. 

C'est effectivement la pure vérité. Ce sera d'ailleurs facile à démontrer, les Feuilles 
d'or acceptant même de collaborer – criant avoir été trompé aussi, ce qui est un peu 
moins vrai – mais cela demandera des efforts et du temps. Surtout, cela ne pourra pas 
se faire ici, ni simplement, et quelqu'un devra prendre sur lui de gérer la demoiselle, 
la mettre à l'abri, la surveiller un peu. Toutes choses peu compatibles avec une soirée 
supposée être fun et sans prise de tête.

– À un moment, des cris s'élèveront dans une salle secondaire. Quelques invités 
se sont lassés de la bagatelle, et on envie d'autre chose. Ils vont donc forcer quelques 
esclaves des deux maisons à improviser des combats aussi violents que possible. Les 
prostitués, face à des nobles passablement drogués et pintés, n'ont aucun moyen de 
refuser et même les serviteurs de la résidence ne peuvent pas grand chose. 

L'un des organisateurs de la gladiature improvisée est évidemment le lige impérial, 
saoul comme un cochon. Les solutions ne manquent pas, évidemment : signaler le 
dérapage en haut lieu, organiser un amusement pour détourner les envies des agita-
teurs. On peut aussi essayer d'intervenir soi-même, pour régler la situation par la négo-
ciation… ou par des tartes dans la gueule. 

Sabet midi
Mangerie sur le sable
Entendez par là, brunch à thème batranoban. Sauf que des invités ont pillé le stock 

de nourriture préparé la veille pendant la nuit, rendant ledit brunch… assez hasardeux. 
Les pillards ont aussi touché aux stock d'épices de cuisine, croyant avoir affaire à des 
drogues récréatives, et la nourriture s'en ressentira sûrement. 

Les mariés s'en fichent complètement et assurent à leurs parents que tout va bien, 
sans succès. La tension monte peu à peu, et les invités arrivant en ordre dispersé, avec 
divers degrés de gueule de bois, n'arrangent rien. 

Un orage soudain oblige finalement tout le monde à se réfugier, à mi-repas, vers l'in-
térieur de la résidence, mais les grandes salles étant fermées pour la réception du soir, 
tout le monde finit entassé dans des couloirs ou des salles secondaires. L'occasion pour 
vos PJs de recroiser quelques visages amicaux… ou pas du tout, selon votre humeur.
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Sabet après midi
Épousailles
Les deux tourtereaux et leurs familles seront réunis durant tout l'après-midi devant 

l'assemblée des invités. Le mariage dérigion, on l'a déjà dit, est une affaire politique, et 
donc administrative. Ce sera donc un long et ennuyeux échange de contrats à signer 
et de textes échangés. Puis ce sera le défilé des félicitations, par ordre de statut, avec 
chaque rang de noblesse se succédant avant que les PJs ne puissent espérer atteindre 
les époux.

Rien de plus à dire. Navré, mais parfois c'est parfois ainsi. Ni aventure ni rebondis-
sement ce coup-ci. Réjouissez-vous déjà qu'il n'y ait pas une messe à se fader en plus.

Sabet soir 
Réception solennelle
Cette fois-ci, c'est la bonne. La dernière réception, chacun attablé avec ses amis ou sa 

caste, pour une dégustation de mets succulents et de vins fins. C'est aussi supposé être 
le bon moment pour régler les dernières affaires et conclure les négociations en cours. 

Sauf que le repas commence par un assez long discours du père du marié, un peu 
ampoulé et finissant sur un toast insistant, le vieux général attendant, regard insistant, 
que chacun se lève, saisisse et boive son verre avant de daigner conclure.

Tout le monde se rassoit donc, de plus ou moins bonne humeur, quand le vieil 
homme ajoute que le repas est offert par la garde de la route des épices, tout comme le 
vin du toast, et le serment de Raïk. 

Cette nouvelle fait l'effet d'une bombe. Le serment de Raïk est un épice assez rare, 
équivalent tanaphéen du penthotal des films d'espionnage. Pour faire simple, un sérum 
de vérité. C'est surtout un désinhibiteur efficace, qui ne vous force pas vraiment à dire 
la vérité, mais vous détend au point de laisser échapper beaucoup trop de sincérité. 
Pour une soirée de manipulation sociale… c'est un vrai pavé dans la mare. 

Le général a simplement voulu faire passer le message que sa famille ne voulait plus 
se mêler des intrigues en cours au sommet de l'État, quitte à y mettre les moyens. Le 
message est passé avec la subtilité d'un duel à la pelle de chantier, mais il est passé. 

Vu le prix de l'épice, beaucoup de gens suspectent que tous les verres n'étaient pas 
épicés, mais qui oserait se croire en sécurité, surtout si vous aviez prévu de mentir… ou 
avez commencé à le faire. La suite du repas se fera dans une ambiance entre rigolade 
– pour les innocents et les spectateurs purs – et la tension extrême sous un sourire de 
façade – pour tout le reste des convives. 

Note importante : les PJs sont concernés, évidemment, mais pas les Armes, qui 
se fichent de ce genre de drogues. En revanche, elles voudront peut-être s'amuser 
avec tout ça, faire dire des choses à leurs Porteurs, ou à certains invités. D'ailleurs, les 
Armes pourront même, au prix d'un jet de Porteur réussi, surveiller les paroles de leur 
partenaire et le prévenir d'une bourde à venir.

La soirée se conclura par le départ des époux sous les vivats... 
... et tout le monde quittera les lieux en vitesse, pour éviter une nouvelle farce, gérer 

les bourdes de la soirée, ou commencer à préparer sa vengeance pour certaines paroles 
trop franches.

Et on se retrouve dans 15 jours pour peupler ce week-end d'une foule de figurants divers, 
et discuter des complots, manipulations et tractations en cours. 


